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Alors que les logiciels libres ont dÃ©montrÃ©  leur viabilitÃ© et acquis leurs lettres de noblesses,
pourquoi lâ��entreprise Ã  la  veille dâ��une adoption plus massive devrait-elle mettre en placeune
gouvernance spÃ©cifique ? nous confiePatrick BÃ©nichou, PrÃ©sident d'Open Wide

La premiÃ¨re rÃ©ponse qui vient Ã  lâ��esprit dÃ©coule de la nature juridique des  logiciels libres.
Car derriÃ¨re la libertÃ© dâ��accÃ¨s au code source se cache de  vÃ©ritables licences juridiques
quâ��il convient de connaÃ®tre et de respecter. Les  entreprises les plus concernÃ©es par la
question sont celles qui intÃ¨grent des  logiciels libres au sein de leurs produits. Cela concerne bien
sÃ»r les Ã©diteurs,  mais Ã©galement les constructeurs dâ��Ã©quipement multimÃ©dia, ou les
opÃ©rateurs  tÃ©lÃ©com par exemple friands de leur utilisation. Le sujet est plus trivial pour  les
entreprises simples utilisatrices de logiciels libres mais il existe  nÃ©anmoins. Dans les deux cas, il
faut veiller Ã  respecter les rÃ¨gles liÃ©es aux  licences utilisÃ©es ou mieux encore dÃ©finir une
vÃ©ritable politique dâ��utilisation  des logiciels libres autorisant tels types de licences pour tels
usages, ou en  associant Ã  certaines licences certaines contraintes permettant de rester en 
conformitÃ© juridique.

Ã�troitement liÃ©e Ã  la gestion des licences ,  lâ��entreprise va devoir sâ��interroger sur son
lien avec lâ��Ã©cosystÃ¨me Open Source  et sa politique de contribution. Respecte tâ��elle les
contraintes de  redistribution des licences dites Â« copyleft Â». Veut-elle sâ��impliquer elle-mÃªme 
au sein des communautÃ©s produisant les technologies ? Veut-elle au contraire  dÃ©lÃ©guer les
travaux de veille et de contribution Ã  ses prestataires ou aux  Ã©diteurs quâ��elle aura retenus ?
Les rÃ©ponses Ã  ces questions dÃ©pendent  Ã©troitement du domaine dâ��utilisation des
logiciels libres, de leur enjeu  stratÃ©gique en terme de contrÃ´le ou de maintien interne de
compÃ©tences par  rapport Ã  une stratÃ©gie produit, mÃ©tier ou commerciale. Le sujet est
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notamment  clÃ© pour les entreprises qui intÃ¨grent des logiciels libres au cÅ�ur de leurs  produits
ou de leurs offres au sens large.

Pour les entreprises simples utilisatrices de logiciels  libres, la question centrale sera celle de
la pÃ©rennitÃ© et de la  continuitÃ© de service, autrement dit de la qualitÃ© professionnelle des 
engagements liÃ©s au support et Ã  la maintenance. LÃ  encore lâ��entreprise va  devoir dÃ©finir
sa politique en la matiÃ¨re, qui pourra osciller de la maÃ®trise  interne complÃ¨te Ã 
lâ��externalisation totale du support. Lâ��inflation sur la  diversitÃ© des composants utilisÃ©s va
immanquablement poser des questions.  Lorsquâ��une entreprise utilise par exemple un
environnement J2EE pour dÃ©velopper  ses applications mÃ©tier elle a de grandes chances
dâ��utiliser plus de 100  composants Open Sources distincts, depuis les outils de dÃ©veloppement,
en  passant par les framework, lâ��accÃ¨s aux bases de donnÃ©es (ou les bases de donnÃ©es 
elles mÃªme), les outils de tests et dâ��intÃ©gration continue, de dÃ©ploiementâ�¦ Quid  de la
maintenance de ces composants et de la stabilitÃ© du socle applicatif ainsi  composÃ© ? 

Au-delÃ  des orientations technologiques, on  commence ainsi Ã  toucher du doigt que
lâ��adoption de lâ��Open Source par  lâ��entreprise va Ã©galement avoir des rÃ©percutions
importantes au niveau des  ressources humaines et de lâ��organisation du travail en entreprise. Le
logiciel  libre a bousculÃ©, pour ne pas dire repensÃ©, la faÃ§on de produire du logiciel. Au  delÃ 
des langages techniques, cette rÃ©volution engendre de nouvelles mÃ©thodes de  production
collaboratives, de nouveaux mÃ©tiers (celui dâ��architecte notamment  prend une nouvelle
dimension), et une nouvelle faÃ§on de se partager les tÃ¢ches. 

En rendant notamment productif le travail distant par des mÃ©thodes et des outils  collaboratifs
nouveaux, le logiciel libre contribue fortement Ã  rendre crÃ©dible  le tÃ©lÃ©travail ou la
dÃ©localisation. 

Sur le sujet, comme sur celui du recrutement ou de la formation, le logiciel  libre apporte son lot de
nouveautÃ©s auxquelles lâ��entreprise va devoir rÃ©pondre  en dÃ©finissant ses propres rÃ¨gles
du jeu.

Conclusion

Les logiciels libres sont Ã  la veille dâ��un dÃ©ploiement massif au sein des  entreprises, mais
aussi au cÅ�ur des produits et services de demain tous domaines  confondus.

La facilitÃ© dâ��accÃ¨s aux logiciels libres, leur entrÃ©e souvent incognito dans  lâ��entreprise,
ainsi que leur fiabilitÃ© faussent la perception des changements  quâ��ils induisent. Pourtant les
changements sont profonds, et touchent des  domaines trÃ¨s variÃ©s (juridique, fonctionnement en
Ã©cosystÃ¨me, ressources  humaines, organisation du travail et de la fabrication de logiciels, 
compÃ©tences, stratÃ©gie R&D, etc).

La variÃ©tÃ© et la nature des sujets abordÃ©s mÃ©ritent amplement que lâ��entreprise  sâ��y
attarde un moment afin de dÃ©finir, sur les volets qui lui sont chers, sa  propre gouvernance Ã 
moyen terme. De quoi donner un peu plus de transversalitÃ©  au schÃ©ma directeur dont les
frontiÃ¨res nâ��ont pas fini de dÃ©border sur les  autres domaines fonctionnels de lâ��entreprise.
Mais est-ce surprenant au fond ?
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